
«Noussommesà un tournant
de la laïcitéfrançaise »
Les « étatsgénérauxde la laïcité » ont commencé le 20 avril, dansun concert de polémiques.
Éclairagede Philippe Martin, directeur de l'institut supérieurd'étude desreligions et de la laïcité.

M
arlèneSchiappa,ministredéléguéeauprès

du ministre de l’intérieur chargéede la
Citoyenneté, alancédes« étatsgénéraux
de la laïcité » le 20 avril. La conférence

d’ouverture arassemblédes« intellectuels et

engagés surces sujets», selon lacommunication

cielle, qui a aussiprécisé lesétapesà venir jusqu’en
juillet : groupesdetravail, cartesblanchesorganisées
pardesacteursdeterrain,consultationdesoooojeunes

sur la laïcité au quotidien menantvers un«forum de

la laïcité etdela citoyenneté » à la fin de l’été.
Dès sanaissance,cetteinitiative a suscitéla polé-

mique. Alorsquela ministre a indiqué quelessyndi-

cats, dont la CFDT, seraient parties prenantes,leurs
responsablesont démenti. Des voix sesont élevées

dénonçant l’absencedepluralité desregards de la

conférenceinaugurale.MarlèneSchiappaa indiqué

dans plusieurs médiasvouloir «sortirde la tenaille

entre, d’un côté, lesidentitaires d’extrême droiteet, de
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l’autre, les indigénisteset Europe Écologie-Les Verts ».

Cesdernierssesont insurgéscontre une « diabolisa-

tion ». Le contextene laissepasd’étonner : pourquoi

enappeler àundialogueapaiséaprèsdenombreux
propos incendiaires cesderniers moissur la laïcité

de lapartdemembresde la majorité etdugouverne-

ment, au milieu d’une bataille politique concernant
l’Observatoire de la laïcité ?

LA VIE. Commentcomprenez-vousle lancement
des «étatsgénérauxde la laïcité » ?

PHILIPPE MARTIN. Jene suis passûr de comprendrequi
est aujourd’hui, augouvernement,chargé de la laï-

cité : leministredel’intérieur estaussi celuidesCultes,

cela devraitdoncrelever desonchamp d’action. Or,

le ministre de l’Éducation nationale a pris position

dernièrement ; le ministère dela Citoyennetésemble
aujourd’hui le reprendreà soncompte.Cela pourrait

êtreinterprété comme unevolonté de reconfigurer
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lacarte politique : ensoi,ceneseraitpasun problème,

mais ceflou est difficile à décrypter. Il est ensuite
surprenantde lancer unetelle initiative aprèsavoir

affiché la volonté demettre fin àuneentité reconnue,

indépendanteetsoutenue par quasiment tous les

chercheurs sur la laïcité, l’Observatoire de la laïcité.

D’autantplusquecet organismeestrompu à l’anima-
tion de débatsmêlant différents protagonistessurce

sujet.Mêmesi safin a étéannoncée,il existetoujours

et il aurait semblé naturelqu’il mènece dialogue.

Quel regardportez-voussur lesinterlocuteurs
choisisparlesorganisateurs?

P.M.La conférencedelancementarassemblédesintel-

lectuels et philosophes (Caroline Fourest,Raphaël

Enthoven,GaspardKoenig, HenriPena-Ruiz, Philippe

Gaudinet SouâdAyada), mais pasde chercheur uni-

versitaire sur la laïcité.Les cultes seront,quant àeux,

« associés», a annoncé MarlèneSchiappale jour du

lancement.Est-ceà comprendre qu’ils neserontpas
acteursdecesétats généraux ? Ces choix peuvent

refléter une tendance récentechezcertains leaders

politiquesqui nefont plus de distinction entrela reli-

gion et lefait religieux. Dans cetteapproche,parler
dereligieux signifie automatiquement que l’on est

dansune sorte decatéchèse,à vouloir « convertir »

l’autre.Pourtant,onpeutparlerdereligion sansmélan-

ger la recherchesur le sujet et son avis privé. Jesou-

ligne toujours à mesétudiants que l’ona réussinotre
annéesi, àla fin descours, ils nesaventpasoùjeme

situe etjenesaispasoù ils se situent religieusement.

L’objectif affiché parMarlène Schiappaestde

« rassemblerautourde la laïcité àla française »...

Qu’est-ceque cette laïcitéà la française?

P.M. En fait... elle n’existe pas ! Le mot « laïcité » est
devenutrès politique. Or, s’il estutilisé énormément
cesdernières années,personne n’y associe la même

définition. L’historien JeanBaubérot proposesept
typesde laïcité, quatrehistoriques et trois actuelles:

la laïcité ouverte, que défendait l’Observatoire ; la laï-

cité identitaire, qui s’affirme « contre»ungroupe,une

entité, un« autre» au nom même de la laïcité ; et la

laïcité concordataire, dans laquelle l’État prendle

contrôledecertainsaspectsde l’organisation descultes.

Historiquement,l’État atoujours considéré,depuis

la loi de séparationde 1905, qu’il étaitdeson rôle de

semêlerdereligion enFrancetouten faisant preuve

desouplesse.Quand onparlede « laïcité à la fran-

çaise », certains à l’étranger s’étonnent:poureux, la

laïcitén’implique jamais que l’État puissefinancer la

constructionde lieux de culte. Or, dans nostextes
législatifs,notre« laïcité » intègre cettepossibilité au

regard del’obligation qu’a l’État des’assurer que les
religions peuvent exercerleur culte. Pendant long-

temps, d’ailleurs,lesfinancements publics deslieux

deculte étaientl’occasion de choisir le « groupe
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musulman »quiserait son interlocuteur. La laïcité à

la françaisea toujours étépragmatique,adaptéeaux

besoins de lasociété en fonction despériodes. Elle

estdoncplurielle et noussommesaujourd’hui àun
tournantradical danssonhistoire.

Commentcela ?

P.M. Nous sommesfaceà plusieurs « découplages»

entrelesconceptset laréalité.Dans unpremier temps,

un découplage entre la laïcité desinterventionsmédia-

tiques etsonpérimètre historiqueet juridique. La laï-

cité estunmoyenpouratteindreetdéfendrelesvaleurs

de la République,la liberté, l’égalité et la fraternité :

c’estainsiqu’elle a étéforgéeaufildu XXe siècle etqu’elle
esttraduitedanslestextes. Mais lesdébats récents,
ainsi que l’approche de ces étatsgénéraux,tendent
àvouloir l’imposer comme unevaleuren elle-même.

Ensuite se fait undécalage important entre la

parolepubliquesur la laïcité et saréalité de terrain.
À l’institut supérieur d’étude desreligions et de la

laïcité, nous proposons beaucoup de formations :

lesdemandes seconcentrentsurdescourssur les

religions, sur lavolonté dedécouvrir lesbases.Dans
unsondagepublié il y aquelques mois, desélèves

disaient être favorablesauxsignesreligieuxàl’école.
Selon moi, cela s’inscrit dans cette quête d’infor-
mation surles religions, unequête de savoir : les

gens veulent desexplications.
Enfin, cesderniers moisontmontréqueles reli-

gions ont acceptéles principes républicainset
suiventlesmesures imposéesparlegouvernement,
notammentsanitaires. Cela a étéun vrai signeque

les religions ne cherchentpasà s’opposer à l’État,
qu’elles lui reconnaissentles prérogativesd’organi-
sation ducultedansle cadre de l’ordre public. En

même temps,la religion estdevenue un facteur
d’identité individuelle. Dansle cadrederecherches
que j’ai menées,j’ai puobserverquede plus en plus

depersonnesse définissent « catholiques »,« chré-

tiennes », « musulmanes»,avec beaucoupdenuances
pour expliquer la complexité de leur identité d’ail-
leurs (« chrétiensde gauchemais pasceci oucela »,

parexemple).La société nepourra pasbrisercela.

Vers quoi allons-nous ?

P.M. En tantquechercheur, je noteque, dansla nou-

velle définition que nousdevrons élaborer, nous
sommesenprésencedequatre éléments constitu-

tifs : despersonnesintéresséespar le fait religieux,
cequi est unsigned’ouverture ; despersonnes reven-

diquant uneidentité religieuse constitutived’eux, ce

qui peutmener à l’extrémisme et, parfois, àla radi-

calité terroriste ; une notion de la laïcité qui évolue

parrapportà sa placevis-à-visdesprincipesrépu-

blicains ;des religions qui reconnaissent l’État. Mais

il nousreste,entant que citoyens,à inventerlasuite. 9

INTERVIEWSOPHIE LEBRUN
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